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Ailui'llfiiu'iit. Il lieu, il S(i\illi-ls.,'iiMiiiot(iii, une l'îxim.sitKiu si'dlair.' iiiii-

vcrwllf tt liunjoll»' Son Altesse |{i»yiil.- le rriinc d.- (hillt's nous il lait riioiiiifiir

(11! nous couvitM-. Son l'iMiini-nrc l.- (";inliniil Miiiinini>- ii ibrluiMiMit ;ii),)iiy,' mi-

près (lu Tré«-lIonoiv la di-niiindo ili' son AltesMc, consiiliTiint, disiiit-lilllc, c-tli'

Exposition coinnic une lutte corps ji corps et en clmin|) clos do rcnsiM'^iii-aii.iit

chrctii'M Lonlrc renscigiicincnt nculrc ou iilhéc. Toutes les louilles de Londrus,

entre autres, le Tiiiirx, le Slanilun/. le (,'liilir. li- S/wrfiitor, etc , ont publit- sur nos

travaux et nos int-thodes les inticles les plus lliitteurs. No pouvant citer ici tous

CCS pr(''(icux ténioiiriiiiiîi's, pernuMlez-inoi au moins. Honorables Messiiuirs, d'en

re|>roduirc un. celui de V Ai-cliilirhur, l'euille hrlxldinadiiire réditfce par des inii'c-

nn'urs et dos architectes ani;liiis, .\pros iivoir lait une verti- criticiuo du " li'iire

pédant" suivi dans les écoles iinijlaisos. la Revins abordo notre exposition et

s'oxprimo on ces ternies :
" Kh bien, une visite laite iui i>roiuier étairc. dans la

siille assitruée iiiix Frères des l'î oies clnctienncs. lournir;i a tous nos coiitribuii-

bles lit preuvi- <|Ui' nos iiulontcs anirliiises ont eucu.-o bciui 'oup ii apprv'ud;-,' sur

l'e cliiipitre. Ces niiiitrcs c.iilii)li(|ues romains sont décidément en iiviinc sur

nous. Leur idce rondainentiile. c'est ipi'un cours d'enseiirnemeiit pro;^r 'ssil' est

uiio veritiibie propiiriition ii 1 atelier, et ils aj^issont en coiiv,>(jii,iiie.. D'inicuns

trouveront peut-être leur idi'c l'rrouée, mais ils y ira!j;nent au moins un esprit d •

suite dans leur ensoii^nemciil (^Uiiiid nous rc'jfiirdons 1 s travaux oxp»>'sp,ir

nos ( oinniissioiis s •ojiiin's, il est impossible de constater si ces cominis>ioiis et

les iuslituteurs (jiii en dépendent se sont jamais occupés un seul iiislaiu île

l"a\eiiir d'un seul de leurs élevés.
"

" Li's Freros des l']coles cliiétieiines ne sont pas aussi born''s di'is leurs

vues ; ils l'ont tous leurs eil'orts pour préparer les enfants ii un ;ipi>rcntiss:iLr,'

(juolooiKiuc, ou bien aux iill'ain's, en les dotiint de connaissancos réelles, de pro-

cédés réels, l'uis. il mesure que K's enl'ants uraiulissent, ils Les aid.'iit de leurs

avis et de leur propre savoir Ainsi, da s les n(nn})reux carnets de notes ipi'ou

poul voir il l'exposition, on trouve uii'' mass- de iroijuis de machines d.-ssin -s

dan.-! les ateliers mémos. Si un jiMine homme en oxpriiiU' lo désir, on lui ii()|)r 'iid

à l'airo ces osipii-ss 's, i)uis î\ les reproduire dans dos dessins plus éludiVs 11 en

est de même pour les autres métiers, et un coup d'œil jeté autour do la sali-

montre suraboudainmoiit que parmi los l'reres se trouvent enrôlés d 's chimis-

tes, des ar. hitoctes, des graveurs, des sculpteurs, dos géologu. -s, des p'intres,

etc. (Quelquefois mémo, on ponchoriiit ii croire que cvs travaux d'élevos sont

trop piirl'iiits pour dos mains d'enfants, (^uoi ipi'il en soit, comme notre sioclo

(b'iiiiuide pir-dessus tout un oiiseignoin mt tochniquo, los Freros ont élaboré, ii

leur favon, un systi^me d'onseigiieinent lieaiicoup plus etloctif. piirait-il, ipic

tous ceux dos irouvernements européens : aussi leur exposition à South-Ken-

sington mérite-t-oUe d'être étudiée par (luicoiupie s'occu[)o d'éducation.
"

C'est ainsi, Honorables Messieurs, que ces maîtres do tous les pays osti-


